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Papa et Maman
ne sont pas
toujours du meme
avis

«Pierre... que fais-tu done au grenier
dans les outils de papa?... tu sais
bien que e'est dangereux, tu sais
bien que je te l'avais defendu... et la
fenetre par laquelle tu pourrais si
facilement tomber... e'est un comble,
eile est ouverte! et te voilä tout
sale... et puis... et puis...»
Voilä maman furieuse, dangereuse-
ment excitee, qui n'en finit pas
d'enumerer les raisons pour lesquel-
les Pierre ne devrait pas etre en
train de s'amuser au grenier, tout
seul, sur l'etabli de papa.
Pierre, qui polissait avec ardeur une
piece de bois au papier de verre,
tombe des nues: «Mais, maman, e'est
papa qui m'a permis...» Non seule-
ment il le lui a permis, mais e'est lui
qui vient d'installer son petit gargon
de 6 ans pour la premiere fois ä son
etabli et il en etait meme tout
joyeux, se rappelant le temps, oü
lui-meme petit gargon, menuisait
avec serieux. Apres lui avoir bien
recommande de ne pas toucher ä la
scie, aux lourds outils et lui avoir
fait remarquer que la fenetre
ouverte offre un certain danger, il a
laisse Pierre seul, assez fier en
somme d'avoir fait decouvrir ä son
fils un jeu educatif et passionnant.
Mais bien sür, maman vient de tout
gächer. Elle voit des dangers partout,
eile a trop d'imagination et mainte-
nant toute la joie est partie, un
mauvais genie hante la maison ct
chacun explique son point de vue
avec energie pendant que Pierre,
tout degu, attend que «ga passe».
Qui a tort? Qui a raison? Chacun a,
sans doute, en partie raison, en
partie tort et Pierre constate une fois
de plus que papa et maman n'ont pas
toujours le meme avis! C'est une
situation terriblement inconfortable
pour lui, il a horreur que l'on se
dispute ä son sujet, il se sent
coupable. Et puis, ä qui donner
raison? C'est vrai que maman
s'enerve trop v.ite et c'est vrai que
papa se fait un peu des illusions au
sujet de la sagesse de son fils... car la
scie... il y avait touche... juste un
peu... et la fenetre...

Papa et maman ne se disputeront
pas trop longtemps, car ce sont des
gens intelligents et le premier mou-
vement de colere passe, ils sauront
ceder chacun un peu de leur opinion
personnelle, et moitie raison, moitie
tendresse finiront par se mettre
d'accord sur les dangers imaginaires
ou reels du grenier. Mais les voilä
bourres de remords! Iis sont cons-
cients d'avoir offert ä leur fils un
desolant spectacle! Iis ont si souvent
entendu dire qu'il etait indispensable
pour l'education des enfants que les
parents soient d'accord entre eux,
qu'ils se sentent affreusement coupa-
bles. Ah, ga valait bien la peine
d'avoir lu tant de livres pour parents
modeles, de ne pas avoir rate une
seule conference de l'Ecole des
parents, d'avoir autant de bonnes
intentions pour se retrouver ä la
premiere occasion en train de se
chamailler pour des betises! Bien sür
qu'il aurait fallu en discuter ä

l'avance, mais est-ce qu'on peut tout
prevoir? Demander chaque fois 1'avis
de son conjoint... c'est du domaine de
l'utopie! Meme en prenant toutes
sortes de precautions, en retournant
sa langue 77 fois 7 fois dans sa
bouche avant de parier et en ris-
quant de devenir des parents dröle-
ment ennuyeux par manque de
naturel et de spontaneite, on arrive-
ra ä se retrouver dans une situation
inattendue ä laquelle on ne reagira
pas forcement de la meme maniere.
Si les parents de Pierre se sont
maries c'est en grande partie parce
qu'ils avaient un peu les memes
goüts et la meme maniere de voir les
choses, cependant ce sont deux
personnes dont le passe, les souvenirs,

les chagrins et les joies n'ont
pas ete pareils et qui reagiront
spontanement d'une maniere souvent
differente.
Autrefois... naturellement autrefois
e'etait plus facile, car e'etait d'abord
papa qui savait... papa qui detenait
la verite et maman se tenait modes-
tement derriere lui; ä moins que les
roles ne fussent inverses et alors
papa restait dans l'ombre de sa

femme porteuse de culottes. On
laissait ä maman l'education des
bebes et eventuellement des filles.
Maintenant, c'est plus complique, car
les meres ont leur avis personnel sur
l'education des grands enfants et les
peres sur la maniere de langer et de
faire jouer leurs bebes. Iis s'interes-
sent aussi ä leurs filles et decouvrent
qu'elles savent faire autre chose que
jouer ä la poupee et ä la dinette.
Mais on ne va tout de meme pas
regretter le «bon vieux temps» la
resignation des unes et l'autorite
toute puissante des autres!
Bien sür qu'il existe des couples si
bien assortis que jamais, jamais il ne
s'eleve entre eux la moindre contestation,

mais ils sont plutot rares...

Les couples normaux, formes de gens
qui s'aiment bien et se disputent de
temps ä autre sont extremement
courants et chaque jour, ä chaque
moment, il se trouve des petits
Pierre tout malheureux en train de
decouvrir que ces parents qui font
un dans son cceur, sont en realite
deux personnes bien distinctes entre
lesquelles, parfois, il faudra choisir.
Iis decouvrent encore bien d'autres
choses: que personne ne peut preten-
dre connaitre la verite ä soi tout
seul, qu'il faut savoir ceder un peu
pour faire le chemin ensemble; qu'il
est necessaire de ne pas se prendre
trop au serieux, qu'il est indispensable

d'etre genereux.
Dans le tres beau livre d'Han Suyin
«L'Arbre blesse» on voit la petite
Rosalie, fille d'une mere beige et
d'un pere chinois, dechiree entre son
pere et sa mere: «Papa et Maman
parlaient tous les deux ä la petite
fille, mais separement et ne don-
naient jamais jamais les memes
versions d'une seule histoire et eile
se les rappelait toutes...»

«Et mon cceur saura ce que c'est que
de n'etre pas une, et pourtant pas
double, presque constamment, car la
maison de ma vie a deux portes, les
gens qui y entrent par une porte
n'empruntent pas l'autre et tout doit



etre tenu ä l'ecart de tout le reste.
Moi seule me sers des deux, me sers
de tout et possede les clefs qui
ouvrent et ferment ä mon gre les
deux issues de la maison. Elle
dessinait deux portes sur cette
maison aux murs extensibles.»
Cependant, Rosalie, temoin muet et
dechire de la profonde mesentente de
ses parents et de leur souffrance
constante, incomparablement plus
malheureuse que les petits Pierre de
notre entourage, est devenue Han
Suyin ä l'esprit ouvert ä toutes les
verites, Celles de l'Occident aussi
bien que celles de l'Orient. Est-ce
que ce n'est pas un peu reconfortant?

Ce qui choquait Rosalie ce n'etait
peut-etre pas les deux portes de sa
maison mais le fait que «tes gens qui
y entrent par une porte n'emprua-
tent pas l'autre et tout doit etre tenu
ä l'ecart de tout le reste». C'est
pourquoi eile ajoute plus loin:
«Chez Rosalie, la necessite de connai-
tre les verites mutuellement contra-
dictoires, sans assumer qu'une seule
d'entre elles etait toute la verite,
devint des l'enfance la seule fagon de
survivre, de vivre en demeurant
solide. Et eile etait surprise de voir
que les autres etaient peu disposes ä

accepter l'inconfort d'avoir toujours,
en partie, tort, de ne jamais connai-

tre une reponse totale; ils puisaient
une telle assurance dans le fait de ne
croire qu'ä une chose, preferant une
confortable demi-cecite ä la lanci-
nante lucidite du doute.»
Savoir entrer dans la «maison» de
l'autre, ne pas avoir peur de s'y
trouver tout ä coup enferme, prison-
nier, car les portes resteraient grande
ouvertes: libre d'entrer, libre de
sortir et d'y apporter avec nous en
cadeau bienvenu nos verites. Est-ce
qu'on pourrait encore se disputer si
l'incomprehension ou la crainte de
1'incomprehension n'existait pas?
Maman crie parce qu'elle sait que
Papa ne voudra pas comprendre sa 21



peur et celui-ci se fache parce que sa
femme n'a pas su ou n'a pas pu faire
l'effort de se mettre ä sa place. Mais
est-ce que ce serait encore possible si
nos maisons avaient assez de portes

pour que chacun y circule librement?
Ce n'est pas le fait que Papa et
Maman n'aient pas toujours le meme
avis qui est grave pour Pierre mais
le fait qu'ils ne soient pas disposes ä

partager leur verite, du moins tout
de suite. Demolissons des murs,
ouvrons des portes, des fenetres et
Pierre ne sera plus malheureux.

Josephine
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NOUVEAUX TIMBRES DE CROIX-ROUGE

Afghanistan

1969 S 17 6 + 1 afg. «Le Croissant-Rouge afghan
1969». Croissant rouge.
Polychrome.

1970 T. 43 2 A. Feuillet plie, main arretant un bras
arme d'un poignard «Croissant-Rouge
afghan», croissants rouges.

*

Allemagne, Republique federale

Un timbre de bienfaisance de Noel a ete emis comme
l'an dernier au benefice partiel de la Croix-Rouge alle-
mande. Premier jour: 12 novembre. Tirage: 13 160 000.
1970 S. LXXXVII 10 + 5 Pf. Ange de la creche du

couvent des Ursulines ä

Innsbruck (XVIIIe siecle).
Polychrome.

pour Berlin-Ouest. Tirage:

Ange de la creche du
couvent des Ursulines.
Polychrome.

«Federaciön mundial de socie-
dades de la Cruz Roja, / de la
Media Luna Roja y del Leon
y Sol Rojos / 1919—1969».
Rouge / violet / brun fonce.

*

Coree Sud

Le catalogue Yvert indique une valeur avec surtaxe au
type riziere qui peut etre consideree comme timbre de
bienfaisance au benefice de la Croix-Rouge coreenne et
ne figurait pas encore dans notre catalogue de Croix-
Rouge.
1965 T. IV 4 + 2 w. Type riziere. Bleu noir.

Etats-Unis

Deux timbres emis le 14 novembre sont consacres le
premier au 50e anniversaire de l'Association des veterans

invalides de guerre americains et le second, dont
le caractere croix-rouge est net, ä l'honneur des soldats
americains prisonniers de guerre, disparus ou tues.
1970 T. I 6 c. «Honoring / U. S. Servicemen / Pri¬

soners / of / war / Missing and / killed
in action». Rouge.

Berlin

Un meme timbre a ete emis
5 369 000.
1970 S. XXXI 10 + 5 Pf.

Bahamas

Deux timbres ont ete emis pour le centenaire de la Croix-
Rouge britannique.
1970 T. 4 3 c. Centenaire de la Croix-Rouge bri¬

tannique. «100th anniversary of the
British Red Cross — 1870-1970». En-
fants et infirmieres, flamant, ecus-
son croix-rouge.
Polychrome, fond mauve clair.

T. 5 15 c. Dito. Centre de la Croix-Rouge aux
Bahamas, dauphin. Polychrome.

Chili

Le bloc des deux valeurs emises en 1969 pour le cin-
quantenaire de la Ligue des societes de la Croix-Rouge
(T. 7 et 8) annonce en decembre 1969 a paru le 2 juin.
1970 Bloc 1 2 + 5 E. T. 7 et 8 en feuillet, non den-

teles. Sur la marge, «Homenaje
cinquentenario / de la Liga de
sociedades de la Cruz Roja» et

Haute-Volta

Signaions, ä titre de curiosite, que la Republique de
Haute-Volta a emis cet ete un timbre pour son Ecole
nationale des infirmiers veterinaires avec une croix verte,
signe de la medecine veterinaire.
1790 — 30 fr. «Ecole nationale des infirmiers

veterinaires». Infirmiers noirs
soignant un zebu, deux croix
vertes dans des cercles blancs.
Polychrome.

France

Les deux valeurs traditionnelles de Noel au benefice de
la Croix-Rouge frangaise representent des fragments de
fresques du chateau de Dissay (Vienne). Premier jour le
12 decembre 1970 ä Poitiers. Obliterations premier jour
et cartes et enveloppes de la Croix-Rouge frangaise.
1970 S. 47 0.40 Fresques du chateau de

Dissay, croix-rouge.
' 0.15 fr. Seigneurs du XVe siecle.

Vert / rouge.
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